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fant lé noibre de cent afooliéii pour l'êabliffemend t la dite conipagnie à
1'effet de la dite colonie ; -et en vertu de fon pouvoir, le dit Seigneu'r Cardinal
à confénti et accordé, fous le bon plaifir de fa Majetté, 'exêcutioav dedi ts ar*

ticles en.la forme et manière quiern fuit:

l Ceft à favoir queles dits de Roquemont, Rouet, Lataignant, Dablon, Ducliefne
et Caillon, tant pour eux que pour les autres, faifant le nombre decent leurs

affociés, promettront faire paffer au dit pays de la Nouavelle France, déux à
trois cens hommes de tous métieré dès l'année prochaine 16:8, et pendant les
années fuivantes en augmenter le nombre jufqà quatre mille de l'un et'de

l'autre fêxe, dans quinze ans prochainement venans, et qui finiront en Décerne
bre, que Yon comptera 1643; les y loger, nourrir etentretenir de toutes chôfes
g€néralement quelconques, néceffaires à la vie pendart trois ans feulement, les
quels expirés, les. dits affociés feront déchargés, fi bon leur femble, de leur
nourriture et entretenement, en leur affignant la quantité de terres difrichées,
fuffifantes pour-eur fubvenir,- avec lé blé néceffairé pour les enfemencer la
premiere fois, et pour vivre jtifqu'à la récolte lors procliâine, ou autrement
leur pourvoir en telle forte qu'ils puiflent de leur induftrie et travail fubfifter
au dit payset s'y entretenir par eux-merides,

IL Sans toutefois qu'il. foit loifible aux dits affociés et autres, faire paffer
aucun étranger ès dits lieux, ains peupler la dite colonie de naturels François
catholiques; et fera enjoint à ceux qui commanderont en la lVouve:Ic rrance,
de tenir larnain à ce qu'exa&eement le préfent artiéle foit exécuté felon fa forme
et teneur, ne fouffrant qu'il y fait contrevenu pour quelque caufe ou otcaiori
que ce foit, à peine. d'en répondre tn leu propre et pivé tom.

III. En chacune habitation qui fera conflruite par les dits affociês, afin de
vaquer à la converfion des Sauvages et confolatton des François qui feront en la
dite Nouvelle France, y aura trois. Eccléfiafliques àu moins, lesquels les dits
afiociés feront tenus loger, fournir de vivres, ornemens, et généralement les
entretenir de toutes chofes néceffaires, tant pour leur vie que fonaion de leur
miniftère, pendant les dits quinze années, fi mieux n'aiment les dits affociés,,
pour fe décharger de la dite dépenfe, diflribuer aux dits Eccléliaftiques des terres
défrichées, fußifantes pour leur entretien. Même fera envoyé en la dite
Nouvelle France plus grand nombre d'Eccléfiafliques, fi métier cit, et que la
compagnie le juge expédieit, foit pour les dites habitations, foit pour les mil.
fions : le tout aux dépens des dits affociés durant le temps des dites quinze
années; et icelles expirées, remettra fa'Majeflé le furplus à la dévotion et charité
tant de ceux de la dite compagnie, que des François qui feront fur les lieux,
lesquels feront exhortés de fubvenir abondamment, tant aux dits Eccléfiaftiques,
qu'à tous autres qui palferont en la Nouzelle France pour travailler au falut
des ames.

IV. Et pour aucunement récompenfer la dite compagnie, des grands frais ec
avances


